
r la parole do doe-

Vive la riïolavlaft nouai* I 
1* tamisé dotgcmUation. 

• BsaYBlte Étr&agèm 

> L ' M M I U l t a l 

!• m Jln If la- grave. l.e 
cOMtXiiadiM ai«ereétre 

* * % Centre *i< M«A-
ejnoJeMeeu «I « a i nattai le 

rt"te «.étnao. i dtje re-

l^.*(irflûBdiw espions de kirl 

1*55. 
eaihre» -* L u d* s i Franc _ 

d'eaçionoage sn.rduaeevet l« pire 
. . . Depu • leur arrestation A Kiel, Us 

n'ont pu communiquer, mérn* par lettres 
« W H l i l M i . € • eraitiB*iDkB»atqu'ils ont 
Mqp*-«or ainaiioa dan* l'arme* francaiee. 
De s**trai iinmttUteiuciit a*Méa leur eoadam-. 
IfcUàB «tioiée par l'empereur «t ooudu.U * la 

D m * m i l photographiai et croqu'a ont 
«lé aalala at ont,paraît ils, une grande impor-

' ïgique. 1 ca_ véritabl*e uqma des 
- l'udUaica* X»u-

ns d'emprunt?*. 

Aocidant de chemin de fer 

TSff HT. âent, HÉt saTanïT ̂ " T 1 
1 TeWrTHBlr^itiirill UX plus grande' 

-"' i, gai rccop-nt pré* 

ijoU*c\\nft<*», 
né, p . i . T i « oi. 

AJb» ta OM«»>wit- 4* ftatMtn* 
prit 11 da aaa 68 «avriein renvoyé 

Nota avons pu <t«blr. pour 10 cempt 
gi.ie* oc«u|*Mt Hl .£00 m m a * . la «ombre d> 

\i «a trovivt-nt M i t ' eriie d*. conseil' 
MAUX at u u , suât pou'- d s f«its & 
sr.it pour des fllfs de dro t rommun 
cornera dans le* rawvota; il u t de 

motif de le ir exclusion « t la a» vont : 
« t e n t a actif* de M greva éarotêre, et de. 
grèvaa précédâtes. » 
• Dhona égatement q>ie air les 101 délégùéi 
du syndcat compiia dans le. 540 congédiés 
28 aont taoucUr* d'eataminaU. 

ÎT 

luifesUtioag séditieuses à ïow 
nvoaM, 36 atovembre. — Ptfll It aoiree. vere 

» ÉUBSI, p i a l m t quêta musique «"Maire 
)oe«r>t,ieee Guloauea, n i poupe d ' à » cen-
^ « I I W U U U , Upi .F .r lM.DU»m« 

«&»*.& .''bVfrvttuïft 
cherchant i pénétrer 4 l'intérieur du palaia. 

LfjSoHce, apfMIei ««mmations d usage, 

seet»usant GeeMUs oui «I» 
>II»»IH» ««.«—«« <U M réorguti 
m — H i J n l l U l r l ^ i o* «Me 

uelques Titres du 
' M A I . Le 

devant 
en* fet aussi 

g u e r r e au Mante 
Madrid, 36 ao-rembre. — Le maréchal Mer Bases Ces,po. e « Brrtvé i malin. II èorffé, 

I. Il B*entretientra 
ensuite avec le uilDielre de la guerre. 

B a déclaré qu'il taehere.it de partir rour 
i M soir ou au plue tard demain. 

Vm grand enthousiasme régne ici. 
La près* applaudit unanimement a 

f u t du maréchal. 

Chronique du Sport 

Tier,'aaerétalre-tréiori*r et ooraautesaires : Mal, 
Beugin " 

Veloct Club Luntoit 
ton comité pour l'exercice isna-a*. 

Rn toici te-, ré.nltsui : Mal. Paul''-.jet, prèil 
dent ; Edr-ant. vice-preat dent ; Georger K-

' teori«r tt 
Sr.net, Foi 

prospérité. Le nomL 
dMiMiaUirea aneint 48 a* «ns drtaine de ao 
TallaidsBi-aées d'adtalsoloa aoat psr»«nues i 

Nul douta qua 199* OS do ne A nos eyclistsa 
LeoBoia l'ottamoa ds lécr' 
aisoeiaifeename la club 

la charité. 

i coBartojsin 
coutuftlâ, le plai 

iôTé MM. Osyal, préaident et De Ora 
viar, aecfétaire, qai. avec un dérodemant san 
àraroe, a'oseupséa cette belle iociéié d'amis de 1 

faire (.artout 
"m était aaoa nouvelles du «Norda I 

L IO«tHatdd« détaxait régitiae a«r ce retard. 

incompr.a, ^«jfljg |W, j ^ ^ f f t f t î i i ^ n ' . 

raou'éa déjà do la rencontre an mer du 4 msVe, 
naufrage da VAboukir-Boy~l)tà>mncà 
ris de Ja cdte angUlae, yaoBçant la p*a-

sage dit Nord * Lward, comme os la fait 
Mir tout grand voflasr vamot dfc loin. 
Toat d coup : tnerçroll aoù, '*& ht̂ rsmbri 

i 11 heurei la *tgia 'de l>uaksna>ud slgntia 
le passage dana la rade d'us graOd 4' m* 
qui bififfl', [«istfetomber fanerai c'éti't la 
Nord do-t on «at ofticie/leineot le Dom l> 
iertfenain luatio «u jour. 

Il ôaï-Te%u"er> Map̂ cbe «oua aMbae'f 
vo Irn, nyani ou 'députa longtemps déjà ui 
(omps pâ j b'o, qui rav«it i«auaii.large des 
Rorlin»îuos sans lui permettre de se al^nalor 
nulle part. De err'a : que lé Nord, traversa 
le plus foit d« Pouragsn «TOO noo «JUttre ré 
duite et, il vint jusqu'il Dùngeneas Batu «voir 
pila coDnalaaanoa da la terra. 

Un de ces excellente marin* bretons de qui 
nous tenons eti détails, nous dit k l'arrivée 

— Ne m'en parlez pas, mon bot Monsieur, 
j'avale jurf do ne plus mettre mon BSC 
bord da cas grands narire*; mais Je au eu 
la oie tenter ponr la Nord, car oO tt« Isa. 
que c'était le meilleur de la maiaon Bordes. 
Ah Ton, je ne dis pas le contraire tl... Maia 
c'est toujours la même chose. 

Le marin eet tellameat expoté 4 a» noyer 
qu'on n'y fa t p « d« o n t... 

Qnant à txo', ajouta-t-il, j'en al assez, j 
n'y remettrai plna lea nisda 1. . . 

Pensez vous que notre Mathurln tienne 
vraiment parole f Ah bien oui 1 demain il 
embarque sur on nouveau navire acquis pai 
la maison Bordes; il rigolera encore quel"'^ 
joura avec s* a avances. Puis, po",; e n fi01r » 
pittira dé Louv«au pour 1»̂  mQr« du s u j . 

• ts.F.M. 

ia's^trnntir; 

autre reprit; 
rata».attsax boire M m'es faseoHr, 

Pandsol qu'il tuera, 
Q*««ntoisiia'->.réis, 

Lliaulona la pompon nette, le 

t * -pêe lH . at>aj ffiin«/««« e t 6* 
srr«Poalllt>a).—A la saite de rspportr — * 

pomponnette, la pomponnstts, h ] ™ 
rjisjponaetû."»" 

Ici le-flleur pnua le verre a sefl3vree. La 
chœur chantait 

Maisdéjà'le i final était prononcé et le 
'6tajt>ueAMnvffl*. 

lêcncsur de reprendre A tue-'âts 
Al, t que la bougre s nul il lé, 
Atulls ptrarlatouriée. 

On tit un pan. puis — décidément on était 
fatigué — le atlence aa fit 4 nouveau. 
pomponnitte n'avait plus d'amateurs. ' 

Le mandoliu aie joua un air da complainte. 
— Tiens, interrompit encore le même 

grand garçon, puisque nous rétons Sainte-
Cécile, jepropoieque chacun dise ici quel est 
de tous les genres de nmstqite celui qu'il 
préféra et noaa porterons tin toast au genre 
qui r unira le plue de suffrages. 

Moi, il me faut un décor 4 la musique, 
l'aine par un beau dlmanehe d'été, lorsque 
le so'ed m'accable de ses rayons, dans notre 
jardin Vnuban. Cela vous étonnât — Mais, 
ne s y trouve-t-on paa très bien» — Dana 14 
rond-point au* Trais ombrages on B'aBsIed 

In arbres et, cirasse doucement par 
ajufflede brise, 
la musique. On 

i laisse berc°-

tfa 

leV révolution au Brésil 
Pilla, 26 novembre. - U- Aialaba-Guaat-

bara, délégué do gouvernement brésilien en 
Saropa. a reçu de son gou-eruament la dépé-
«tw SuiVatU, datée de Rio-de-Janeiro, 2â no-
winhfe» 9 h-10 du matin. 

W l é i t absolument faux que la forteresse 
dt Lage eoit tombée au pouvoir des in-
«aUsTaa. 
, M Aujourd'hui encore alla a dirigé son tau 

Coattr* I n n l s a n u x de guarre des séditieux et 
coattl-é le fort de Vi lagalgnon qui le trouve 
anravamaBVwdomaiagé. * 

JlffiES LES GREVES 
< t # M > i fawie la note aafyanle que non In», 

aatel fc <akH «lauseiCMaaMai M lai «a laleeant 
Il reepoaealiU 

aïola du buaia houlller/l'i 
a ,« i>mHi t » PaséaCatal . i 
iwTaar laa a«rtcd 
•Wltta. laMtlaïuaal 
a*aotl« H.ocaamai ] 

108 jours en Mer 
On nous écrit de Dankerqie : 
L« superbe 4 mets Nord de la maison 

Bordes, est arrivé au port de Dunkarqne, le 
24 nnvembra courant, porteur d'une cargaison 
de cinq mitrioas de kl'o,rxamivee i s nitrate de 
soude rru il importe d'Irrutque (Chili) à notre 
grand port terminas **> Nord de France. 

Ce « teviathea » avait un calant d'euu de 
7 métrai 00 centimètre»; et bien que n« u 
fut qu'une « pttile grande mari* » comme le 
dhent nos marina, l'énorme navire, a pu sana 
avoir recours 4 l'allégement pénétrer direo-
ment dans le chenal d'avant-port. 

Malgré ses énormes mateure* tt ees multi
ples cioifcuree, pouvant déployer plusieurs 
mille maires carré* de grosse toile, néoessi-
<aut un personnel nomhreux, le « Nord », 
navigua avec un équipage de 37 hommes, y 
coraprla te caniutaa, an officiera, piiotUs, 
novic a et mouisn. — C'est relativement bien 
peu de monde pour uu aussi grand navire. 

En effet : s'il survient un ouragan, une 
tempête ou simplement nn violent grain ou 
quelque bourrasque, cette sorte de raontagnr-

tottsnte, garnie le plue souvent de a n has-
ngages 4 la cime de ssi quatre mata, de la 

plupart de ses voila', ne pont ea tempe op
portun, avoir ses agrès ramenés, cargués ou 
serrés avec on personne) auasl réduit. 

Quoiqu'il en soit, la Nord nous n t revenu 
du Chili «prés une traversée moyenne — ce 
trajet s'effectuant parfo'a en 00, 06 ou 100 
jours — Noua n'examinerons pas plus loin 
pour le moment ces questions techniques de la 
grande navigation 4 voiles, mais n o n par
lerons seulement «t d'une façon sommaire da 
la travers** de retour de n grand voilier. 

11 franchit le Cap Horn data d'excellentes 
conditions, rencontrant ronsé cuti ça ment dee 
nautn et longues banquises de glace qui 
s'étenda eut 4 part* de vue. Il fallait raaaceu-
vr»r oont in utilement, pour éviter las chocs 
qui, en heurtant la coque, l'eussent perforée. 

Le n p Horn pané. U «Nord» navigua plna 

NTATISTIOI. 'E D B S S l \ l * T H F s 

On vient de falra la funèbre «t effrayante 
Stst stlqua du nombre des navires, connus 4 
O" moment, qui ont péri dana l'épouvantable 
ouragan de ce* jours dercl 

trouve 68 dont 
les équi.-agit ontété recueillis intégralement, 
*) dont In équtf agn ont pu être sanvés par-
tiel'«ment et 11 qui ont péri corps et Irions. 

A cette H*te viennent s'ajouter les [otiti 
bateaux, puis les navires qui ont reçu de 
grosses avaries ou qui ont été monmtntané-

S B * « » « « » ^ H > W S J B S H * S r S B H H 

i\mm * Saints-Cécile 
On s'était fort amnsé, l'autre nuit, dans nr 

cabaret du quartier latin, à Lille. 
Uoe bande de jeûnas gens qui e'y trou

vaient réunie avalent Imaginé au début de 
la aoiréa de téter Sainte-Cécile par antlci 
pation et depuis on notait joyeuarment. 

St tous s'éta eut assis eu rond autour de 1 
grande table, prés du caloiifère — il faisait 
froid ces jours demis: a — et les chanson* i ' 
lea laïus «t quelques ara de ttandolln' 
s'étaient succédés sans interruption. On avait 
surtout filé des pomponn*ti*t — oh I i sale
ment en l'honneur de Sainte-Cécile et déi 
gsaii.lss fille* du eabsrelier — maia ehswun 
avait 'Voulu perdre sa tournée et le régiment 
de boute llea de bièr*, aax boaehons dis
parus, formant le csrré su centre de là table, 
prcmvaiant cbmMen digoenisnt SAlats-Géclla 
et las iiUettes avaient été fêtées. 

Minuit avait depuis longtemps sonné.Ton: 
étalant arrivée 4 eet état d'expeaamgalté m 
de mélancolie,4 se moment de l'ivrenaaii J'oi 
voit tout en rose. 

sjss|nan«anna^ 

bT î i ï2i ,aUe4)aa»a éMt é««a«*s «'une fouis 
sceosrue pear sagiadra «Un aedéi», et cette der-
.itrs est parvsnss aprooereraas général* salis-

"Sttke. * ™ i * A U « a, *-»«». d. 

?HWA*Jr-«&a^ï3!lffl 
aotrXe»?,!*Kmp°* 

^uîjajjnj>*«**r«*,'is* "*• P 

r aea eiMalaals • ' . • >o»l le lalaol J'a» 

Uu* fert belle eotapoitttoo, A\ùtd« nuplxale. 

oa-dlr, «onlertn eu » bu 
Rap«aie> »1» •»»••••••»»• « ^ 
lA aaevai tt la béeycMte ont cala de com 

raun qu'on Les moote de la même façon. 
Donc on ne doit paa plus die» monter en 

biC£c)et4e qu'on ne d t moû ar en choral. 

pffraonnel «dminlatratlf — Contribution* 
indirecte» — U, tJan«*nr>«* L'*al. est eomtar 
tommla t LUU, aa rampUeelMiil éa H. CaUart. 
appel* tous lei drapeeui. 

lUL'iiiiiiniii. ..MII m u n 

une à son cher 
_ «gardant vaguement passer les 

P^.'-ifMurs. St, ait milieu d u narlerres d'ut) 
Vert somhre, dts, corbeilles de fleuri, un ad 
mire les todettes c la lmet variées des darnw, 
I n chevaux dorés des enfants et tonte cette 
nature-mon dame se confond snpr. - e a l ravis 
avec loi sons barmoricuT'tréfTjroheBlre.' 

— Pal mal, dit dédaigneusement un jeuno 
étudiant en droit, qui, depuii le commence
ment de la sorrée faitait l* cour 4 une jolie 
servent» aux formes rudement dessinées. 

Mais, que pensei-vouB d'un petit boudoir 
chaudement cap'tonné, embaumé par je ne 
sais quelle vague odeur de ferma*, éclairé 
seulement de quelque* bougies qui répandent 
une douce lumière. Pensez-Vous qu'on sjit 
mai, élendu nonchalamment saruncana é, 
pour écouter les accents succo9siveme.it 
tristes et gâta du piano... C'est una jeune 
fille, c'est une femme aimée qui laite* parler 
(03 eaur dans uoe mélodie, dans une valse 
pénétrante d'amour... Cette, musique exalté, 
enivre, on perd la raifoa et Us dernières 
not*s expirent d><n« uu Icng baiser... ' 

— Et la nature, nVt-elie pas aussi s i mu-
tique? s'écrU impéluiusement le poète de la 
bande. Et croyez-vous qu'elle soit la moins 
puissante ï Le murmure du vaut dans lea 
arbres, lé bruissement d'au rais in 
trilles perléa des oieesux, tous e n mille 
chants de la campagne ne forment-ils p u 
nn orchestre accompli T 

Chacun approuva modérément de la tête, 
maia personne ne proposa de porter un toast 
4 la ni'isique préférée du poète. 

— Tenet, vous me faites tons r're, 
vos roucoulements d'amoureux et vos décla
mations Idiotes déclara alors,un futur doctsur. 
Ce que j'aime par-dénué' touf, mol, ce 
> ont l u soira de fête, lorsque déjà pompettt, 
ne songeant qu'à m'siauser, je vais dans une 
kermesse de quartier accompagné d'une mai-
treseeeTuu Jour, d'une petite ouvrière fraîche 
at joie dont j'ai fait la conquête depu 
Instant. Haussez les épaules si vnae le vou-
lei, vous ne m'empêcherez pal de penser que 
c'est 1 orchestre des chevaux de bois qui grise 
le plus.Comme lia sont beaux l u airs connus ! 
Comme ils sont amusant s lea trois musiciens 
et le tambour, avec le PeVe 4a Victoire et la 
Maritilkm» I On tonna vite, vite, et ]' 
chante en cadence BVM la grosse caisse. erD> 
porté par cet eatra'n auquel lieu ne résiste. 
Cette musique 14, mesei'ura, surpaae tentée 
vos chimères, parcequ'elle n t « l i e de la 
folie et des vingt ans. 

— Bravo 1 crièrent snwemble Ions lea jau

ni Nadsud tétait Samt*-Cécile samedi soir 
banquet rèuaisMot ses aaeiitaires ea 

Kn l'abseas* de M. Bury, pfésideo 

B on deail récent d'assister m b ' ' 
t ptéatoe par M. fleotfes Delp< 

Chroniquê  i,oc^6 
R O U Ô A I X 

t « toncordla - UarsaoQlo, — Dunsnehe 
t.prés-midi.4 3 heures. \l4i i , Cw^rdisHeriBonlfl 
'«ri1. ^,u bit 4 u et annuel dus son local, salis 
PbilèmoQ strames, raa Piefre-Motte. 

iltiUe «ociété luuslaal», «ai d*ta de Wttè et qui t 
obtenu plusieurs prix eu Ire dlataian>aa «onsoarr 
de Cérbeil 1883, a ehOîai comme vice-p.èaideot 
If. Bii, qui avait êN aertree+taiejor pendant dii 

M. Lamaltr*. lergsot-major aetuel, a prononc 
en dî eoura irès ;-L'-uit. 

Mi Kx, vice-ptesldeni a remerelé lu sociétaire 
e W acte et de hmr éévcrrAmeui I bu 4 la pros 
éritts de la Société et à sse soeaéa falnrai 
M. Uuridao. cbef. M, Ubbs, Iréserter. ont prî 

arcesBivsment la parole 
Un vivat h été chanté en l'honneur de IV. Cavye : 

implâç nt aa damoiaelle. pt>nMea, qui prêt* 
ou concours 4 chaque concert qu'̂ rgaaiae La Oon-

AliîtiBÏTOTSaiK 
Osasatieeasllisaiannfsj A H haineaf de U'grandi 
r*puUUoasi1l>bati*qa'ema««nqiilBe. •• 
lires élalent -* 

i d« r»t«r. 

. . . haarai,'Usa les seelé-
étsianl réunis «u ioeal de la Soaléat dans Fé 

U préstdânee était ttévoree I M. Ed. Deklire, 
le •vmpathique pré'ldent d'honnenr de la société. 

H. Moueh.rd 04cupa.it 1* siège le aa siee-arési-
detreer , — . 

Durant le banquet serti avec uo go* part it par 
N maison Lseuy, l'animsUon la pin grande n'a 
ceaaéde régner. 

U. Delcroii, iscréUlra da U société donne con-
aalsnnee dei deux lentes de 4t. Vlgu» et Oaamacq 
^ l e i q u i l f t s ces musi&iirs upriavat Jean re-
ragretade es pontpir Titer le 96* aaainaaasi«.font 

-'- pua vif* pour la prosjçir.té de is 

La lecture l 
plaudlitemsn' 

a eeuléve d'aaant 
«a vivat JMUhania auItefineur 

M. ^oiçhiré répond 'au nêVn "*'• c£ 4 * ^ 2 

. dévoués sociétaires. 
Ed. Delaltre lève ensuit* sonvarn 

toas tes sooaiUian «a la Fatrfare. 
" " Mokroharéiépoadaunota 4» c«s #srrrl*ri 

remereiant IsdéToué présideat de tinté-
têt qalt portée la .oeitjiê il exprime 1* lœi que 
celle-ci liaîif'" • - — * a 

grande 

,Qt d'assister tous auiourd'hg 
•s jeu de Boula M au Bat de f 

Le banquet da choral .Vadaud. — La eho-

l(HSl. 

a^-! 
u banquet, celui ci 
llport* eyailt i «ea 

is cbef dévoué JU eborai i II. 
de la Jeun» France, de Dam-

If, Mofinier, de Tourcoing, tous deux 
d'henneur de la société. 

goûl parfait par M, 
Btisfaclion finéi-ai*. 

essert 11. Georges IMport* a évoqué la 
souvenir du rearatté président d'honneur. If. 
lïueuva Nadaud. dsclarast que ses ccivrsc se-
raient immorlfllss at que toujours »l se reneea-
trsrsii du esprits généreux aimant 1* beau pour 
les apprécier. 

M. Oslporte a rappelle les satnés dm rhore 
Nadaud, dont oette (aie de famille était la 10e an* 
niveraair*. 

ABeociant dans un mime tout Us Invités du 
eborai Nadaad, le Jeune Franc* de Dutiterqfie 
qui réserva un al ohalaureut accueil 4 la société 
r jMbsJ; ' -

M, Manier félicite 
perbe exécuiioQ an e 
déolare-t-il que eertséne Société pressentait le jarv 
et tachait d'iaaueoecr ees aébisIOns, le eaerate m -
biisienna se eoofalt eatiérement i la justice d* s* 

&&Bœs0r*te 
M. Manier boit au Choral Nadaud, é ion chef 

M. Mutées*, et 4 la vtll* de AOBOMS. 
M. lîiaasau perte «n toast * te ****** at de ea 

voix vibrante il n t e a n an son aoaacur » vivat 
applaudi par tous Us sociêialie*; 1* reptaseataai 
du Journal de Roubaim lui répond par au petit 
discours souligné par Un bravo* de l'sssistinc*. 

Us teli eoecevt a fersttaé la fées, faisant eeten 
*>* M. Hiswsaet, c« a «aéevé avu verve le grand 
ak da CéMte. ; M. HoaevlHc qat a létalllé avec 
son skarm* BwMtncjl te tesM eatM**ma> «Peeste 
d'Automne > da Mme*** *t « H te Frueels* • et 
un grand nombre d'amateure parmi lesquels citent 
particulièrement Mil. Dutnoulin, Dsaut, Mariage. 

AMhlon de 8atBto-Cécll« da U laaXar* 

dra Itthgtemps encore a> JusltUer ; 

U. L. Kooor é son tour, fait appel au dévoua* 
ment ds tons les exécutante et porte ua toaeU n s 
ancien* «octétaire*. entr'autrei 4 M. L- Mercier, 
qui, le premier eut l'honneur ce diriger lalaa-
fars. .. ; • 

M. Mouchard, reprenant la paroi*. U N son 
verre 4 h santé de* memnre* henetsi**» qui ont 
btee toute par leur présence au banquet trouver 
leur attachement é te société ; Il boit sns.ulte 4 la 
ssnté des rapr.teente.ftts da la prertetoc.la. 

Notre collaborateur au non. de soa *oafrere du 

4 1* proepZrilê de la Fasiere DcteUra 
T.a séris dés toasts épuisés 1a soirée c'est conti

nuée gaiement par diverse* ohansonnettes cl ro
mans** qat. fort avant trams U soirée obt dlgue-
mMt terminé Ml agréante Jsbtlé U aetre VaifleaU 
I â a ï * r f c t,i. s» "J-

_ Hiitv FisoL. 
U a * U a t a t l v e aie •atlolaie. -r Samedi 

soir, vers cinq heures, une journalière. Si-
donfli Bal le, demeurant rue Phtl ppe-le-Boa, 
voulait 4 toute force se téter dans is canel.noa 
lo n du quai Salcmbier'. 

Elle était mette descendue au bas du talus 
<t c'est grJca 4 rintirveatton de L.Fourll-

joarnalier, quelle n'a pu écCimplir est 
tri-U détermination. 

U n j «sine Toleni*. —Le nommé Edouard 
Grumaux, chauffeur chez M. Cordonnier, rue 
St-Antoine, s'apero«vait. qaaaaai daae l'a-
prés-m.dl, que e.4 montre en argent, qu il avait 
accrochée 4 on don, avait disparu. 

Il soupçonna un gamin d'une dizaine d'an
nées qu il arsit autorisé 4 ventr at onauSsr 
aux foyers d n géoéfnteore qoéiquu instants 
avant. T . 

U porta plaints devant U. Chape, commis
saire de pol ce du 4e arrondiuemeut qui fit 
amener devant lui le garni* incriminé. . 

Celui-ci déclara â  nommer FI. Oattea\n»4gé 
ds rO *ns, st après avoir reconnu avo r com
mis le vol, A déclara au magistrat qu'il 
avait porté la montre an Mont de piété, maia 
qu'on n'avait veutn lui faire aucun nsxtis-
a^mtnt en raison eteaonjeeae fige eu lai dé
clarant qu'il devait envoya* aa mère. 

Sur la demande du commissaire) d* pestes, 
la montre fut rendu* A son propriétaire. 

L* jauniFtorimondCatteau est déjà, mal-

Îré *on jeune âge, un rtoidlvit* ; 1 a été con-
amné deux fois pour abus de couflaoj*, 

d a n le courant de l'année et a été détenu 
pour e u faite dans un* maison d* eorreo-
Uon. 

MMKT DE S. JtflBI DESCHUPS 
Rut iti FairictmU, U 

Conteotieoi. — HBcooTremeaU. — Defanea 
derant le , tribunaux d* commaroa, juaile* de 
pt! l , ooltaila d, prelaotute. n.o.785 

1 Ptrkm.Plu/FÉVÂL m, et DOftSAY 

PIUUIÛÎÇE M M T B 

ca; — atesa>*ara sut > ai 
mieux é faire que d* minutâ t . 

— n t - u f u * * * «rei* réeihrment qu'il fera 

,*î!ww«r.:u...rf.., 

oaraaradee at, dapola Ion, U a'JlaU trooré 
oombronie dans nombre d'affairea touchée at 
t'ntlreuiee où la sang aralt ete traltreuee-
nunt verse; tas seuls moyens d'ei'atancs 
• M , consiaUlent I être à fa aoMe de ijiii 
innlalt l'employer poear taira nn manvil , 
cejaB, 

PMaepoil. * o;ui tout cela arait aie rapporte 

bonme, ee mï ir t teno pour dit, n'a 
Tait Jamais reparu à l'académie eTirmee. 

Philippe aef l lEnonit sas toute « t e hls 
tolre, futdo»e-|*air««me1rt snTpTtl«e sa TI. 

1»'U ne e'eirjOfJoait paa. 
- • •mTdtr l IWtmnMrl 

se eoanaiesalett trie peu, Doaiiaœ et 
loi allant toujours gardée de toutes relation. 

i,d»Ji».re, 
r t w IAUeeie*lca» see Tioo.e«eeeat 
sur ea laide tgttre, et. * )a preolire 

atre, Ccoardasee lni-ulue Inl aralt 
f une vreie (ace de bayeur ds iaro,; — 

paa deaso.te fer cette reoeption peu enfe-

—̂ G eet comme ça que tu me reçois, pat t ? 
raprlt-U. - V » ' , ce n'est pas gentil... trait*, 
a iMI«n«nl l . . . 

- Metl... rotre amil . . . c e e t l r o p l 
j'en eeraiedeeoUJ.. 

- * Sb b*so, et t , n'ea paa mon ami, mol, ]* 

Qu'eateedee-roee par UT 
TleBe, T8"ll ee qbe J-entende, continus 

Knanaa de plua en plua amical al en sortant 
- koerna pleine d'«CM gull 

. «te dérancl par ce' dr&le 
I t T U e u n «Talent auoras de lai aa-
taoa de aaeota, PaMippa *»HaeaBlt * 

lulleurnarleetaloMueendtIfut rejetas par 
Bcntfees, inejulet de conarattre cml «*ali jM' 
• i d i — . d t r . • • ' ' l ' • ' * f l 

Bu premier coup d'ail la petit Paaa appel 
reconnut la louche uereoannée. 

— Àhl e'eat a h t a n a a K M 
geae-il. 

— Ont, répondit 10* ami. — Et u k - l u 

ponrquoHj».rcetru2l « « 1 Croises ï u ^ Ç » • 

dep»*f. 
— C«. e'eat d'une dire aadace I e'eeaia Be-

nlfeoeeneelalaat de rire. — but M M . 
renié ese «zcueea au aeerneT 

i» du Ua de PaaeepoII, lee tnlta de 
••"-ient rnseirinée et eralent rapria 

1 murmura stur a . 

— Peorqnoi tabref Pour prendre en votre 
oorepssjnie la chemin de la potence T 

Hèle le Teuton était dénuement de bonne 
eotMmUJon. 

-r- Ht I vois done ai nous avons da quoi 
noms amuier, ponraoirU41 laoe relever 
nnavee. aercaeme et ea mettant ea boni 
soaa le nez du garde frança^e. — liejnf en 
voila du plaUltlé-ledana. r 5 " 

Tout {a. « i t i dépenser en farces, en folie, 
da toùlee aortes. 

— J'en suU k sa aine ponr voue, répondit 
Boelteoed'onton froid, bien crue la vue Ino
pinée de c»t argent etlt aobltement «veillé 

— Noua ferons ce que tu voudras. S i tu 
altnee boire, u n a bséraae; si tn aimes i 
manger, aeue nuaaeeou ; el tu aimes les 
Jolie» ttlas*... h«l h«l ' • 

réelles* laioî'îePaîrrp^è 
ica, «aea de o x a t t u en per-

•anal», palaqu'lt n'a BRU nearlemenl tri 
ai lea autree dletracllone éoumé-

ulre? U 1 «.ilemead un Ma ember 
.IT nardleu, Je si 

«lepee... KentfouereM, sjon'bèn' 
cure qao Je , ' v 

BSB ssppelfe que, dans le 
• beaneonp Jouir. Est-ce que 

kB&ï«l,.que. teeéd et £>o3éré per 
Il peroatit epsapletemeat U asm dét an lire, 

qu'elle lui faisait seetir son BliaiUaSL D a» 

_ Boaiface ta ase M r " "^éî . I , , T , * , * " u * * " • " t » " " 

* T a-BWaîSSda» *m U «1™!^*""*!****». -- #* 

4-dire d'enlever 4 Mathias une partie ds son 
magot. 

— Nous louerons 4 1 sombre, 4 IabwietU. 
au pasae-dix, enfin 4 ce qui te, oonvleadra le 
mieux, reprit sort tentateur qui le voyait mor
dre 4 l'hameçon. — art nous an ferons des 
partinf... jusqu'4 ce soir situ - " " 

" - i pas Jusque -
e seulement, ce 

heuree é deux heurs* i t dem1 

— Soit, va pour une 
et, trai, j * sr rai* nahan 
car mol ça ne me gênera pas d* perdre onaaV 
ques écus et toi, je le fais, ça te rendra heu-
eux, on a toujoura bMotn d'un peu4'ajrgant 
Philippe ce.ssva*)alt pa*«d» sbaaagaanni 

vue qui a'étatt opéré chai, son ami ; I n bras 
' ti en tombaient. 

^ s j l •eotefidait point tue le* cirons n 

^ptfeve/ de toute s u 
Insigne folle que le paurn ger-

jHor* de jouer à v n n.*! 
Tu. n y soQgw pas, w a s i * ,atefi. 
oûc n qui r u t passé entre ton 

•ère et lui, et dans queMn circonstances il 
dû quitter a**s* acadétnirx 

JJ erdrnstra, 1* j«*js>* homme m méofaatt 
. as I n mots, mais en pétte «irgoni lance, fu-
rleut non sans raiioo, il parlât crûment, 
afia de mieux frapper l'asprft de son ami ; 
peu eoocieux, d a llaurs, de bluaer au vif te 
ooqaia dont il nntalt le regard venimeux 

BO*H«e»eBt»Muajer«MMaaledBeraaseaait 
| kana naean dlseernement. i... . u t M.-

d. m»] désire quelque, p»r-

due trais ecvejaateè. Jetées areeaete, H 
Bealiaee faeiesi posa l'ti>aeiur.- • 

«r». 

« 
Bl«ttSre,iaae.tî,,laipiBaM,.' •' 
— Cui, e-eet e»la, rien*que troia on t 

blaloirv '— 

m8f& 
. — oeil méprisent, Phllrjp, tatia * » . 

\aiM qui pelieeeit de n é * . 

- I B B M S B I fol»aaa. l»êette.a»» «ail. -
Ce que tu (sis 14 B>«el aaa b ea, Beailaes, et 

Je l e l V n m "«la, demanoVB «Ntonimur 
d'e, lui vrest se* erfent, -de quelle façon II 
regagné; Il serait, aaata, doute bien «mbar-
r i s i ldesouBlsdjre î 

— Pas le moins du monde, répliqua l'Alle
mand. 

l e t l ajoute aree eelaie, car en leçon était 
U e a U e e : 

- Cet arsjent me vient d'an pplK berllafe 
que j'ai louché oeajourerfl. 

— Vous manteel... et je loeUrasetB* raaln 
an feu qq'U éef le fruit d 'au vUalae anaioa 
qae vttna aven cOmmlee on ' que voue niiez 
commettre. "'' 

A celte vlrnlenle sortie. Mathieu «t un 
bmsejae ms» «estant eosjme pour srCsmder 
san PhUnje», main, redeejeant esne doate 
q u a n , qaeretie ea. te mosaeu aetnslsit é 
1 ex>outjan de aea Mteés, là; m, eenétot et se 
çonlqnt» de hanaeer dedalgaeueeanesit lea 

-" Ali'cma, n n t n d i ; Boulrace. oonllnua la 
Jeune- botmrre. retérant que ce qu'il venait 
d evatiaa» a j sujet' d» le provenance dsl'ar-
gMtaaelsIsHnWaanuee avait fart Impi 

' aajt; — laleeons «e peesost) 
ou perdra oeeea 

' U. U U M l t d'ealralner le 

- O ù p 

aie , eus s 
aller dépe; 

fart laipree-

œaiaetjcn. 

sr.it
taehere.it
Sr.net
succo9siveme.it
04cupa.it
rapr.teente.ftts

